
100 LES BIBLIOTHÈQUES DE LÏON 

viste du département du Rhône, né à Avallon en 1807, 
est mort à Lyon en mars 1848, effrayé des événements politi­
ques de ce temps; c'était un érudit sérieux; il avait com­
mencé le classement des archives du Rhône et donné quel­
ques articles à la Revue du Lyonnais. 

Sa bibliothèque, formée de 126 numéros, était celle 
d'un savant et d'un spécialiste, riche surtout en ouvrages 
historiques. Les belles-lettres, les poètes y avaient cepen­
dant aussi une assez bonne place. 

Bibliothèque de M. G.-A.-G. Dubié, avocat. 

Cette bibliothèque fut vendue en mai 1849. 
Elle était surtout celle d'un jurisconsulte. La plupart des 

monuments du droit ancien et moderne s'y rencontraient ; 
la religion, la philosophie et la morale n'en étaient pas 
exclues, et la partie Se l'histoire, surtout de l'histoire 
lyonnaise, était nombreuse. 

Bibliothèque de M. C. Bergeret. 

Cette bibliothèque a été vendue aux enchères publi­
ques, à Paris, en novembre 1838 et mai 1839, parles 
soins de feu ïéchener père, le célèbre libraire de Paris. 

Le catalogue, divisé en trois parties, formant deux volu­
mes in-8, comprenait ensemble plus de 5,000 numéros. 

Il serait difficile d'indiquer d'une manière précise le 
caractère propre de cette riche collection. M. Bergeret, 
dessinateur d'un grand talent, — et par conséquent essen­
tiellement homme de goût, — bibliophile consommé et 
d'une ardeur infatigable, avait la passion du beau en tout 
genre, aussi sa bibliothèque était-elle riche dans toutes 
les branches de la bibliographie. 


